
aux Dauphins
L’île

Un jour j’étais au cirque et, en quittant le chapiteau, 
j’ai vu un dauphin enfermé dans un bassin. J’ai alors 
décidé de le délivrer, la nuit, quand tout le monde 
dormirait. Quand je l’ai sorti de l’eau, des jambes lui 
ont poussé, et il s’est mis à parler. Il m’a alors annoncé 
qu’il s’appelait Robert et qu’il devait rejoindre son île, 
l’île aux Dauphins.

Pour me remercier de l’avoir sauvé du bassin, il m’a 
proposé de m’emmener sur son dos jusqu’à son île, 
où aucun humain n’avait jamais mis les pieds. J’avais 
vraiment de la chance ! Cette île était magnifique, 
avec du sable et quelques arbres, et dans la mer, une 
multitude de dauphins multicolores ! Je n’en croyais 
pas mes yeux !

Je suis alors restée quelques jours à jouer avec les 
dauphins, et je me suis même fait une amie, une si-
rène, Éline. Nous avons beaucoup joué ensemble. 
Pour ne pas que Maman s’inquiète, nous sommes ren-
trés au bout de quelques jours. Éline et Robert m’ont 
raccompagnée jusqu’à Marseille mais à présent, ils 
viennent me chercher chaque période de vacances, 
pour qu’on aille jouer à l’île aux Dauphins.

Illustrée par  
Pascale Roux

Histoire de 

Lydia, 10 ans

15

14



au Maroc
Péripéties

d’après une histoire vraie

En 2011, j’avais cinq ans. Un après-midi, on était 
chez ma grand-mère pour partir en vacances. On 
a déjeuné ensemble : des grillades. C’était bon, 
comme d’habitude !

Petite anecdote : on avait dit à mon petit frère de 
ne pas trop manger sinon il serait ballonné dans 
la voiture. Mais il s’est goinfré… Du coup, qui s’est 
retrouvé à porter les sacs ? Moi ! Il était en train de 
geindre :
« J’ai trop mangé… J’ai mal au ventre...
- Qu’est-ce que je t’avais dit ? » lui a répondu 
Maman, en lui donnant un médicament. Lui, il a fait 
un scandale car il ne supporte pas de prendre des 
médicaments.

Ma tante, ma mère, mon petit frère et moi, on 
avait trois jours de voyage en voiture, en passant 
par l’Espagne, pour rejoindre le Maroc. On a fait 
plusieurs arrêts sur l’autoroute, avec mon petit 
frère qui restait toujours dans les toilettes.

Puis, ce fut mon premier voyage en bateau : ça 
tanguait un peu ! Je suivais les mouvements du 
bateau et ma mère me dit : « Assieds-toi tout de 
suite ! Tu me donnes mal au coeur ! » Sur le pont 
avant, on a vu des dauphins. Mon petit frère se 
penchait pour mieux voir alors on le tenait fort.

On est arrivés à la douane. Je déteste la douane : 
les passeports, ouvrir le coffre, les 39°C avec la 
clim cassée, les papiers… « Les enfants, ce sont les 
vôtres ? » Des questions sorties d’un autre monde ! 
Ils ont revérifié nos papiers et la voiture car on 
avait des plaques françaises. Alors j’ai commencé 
à m’énerver en arabe (parce que  je  parle  arabe) : 
« Vous allez nous laisser passer, oui ou non ?! Est-
ce que j’ai une tête de mafieux ?!! » Finalement, le 
policier m’a obéi.

Arrivés à Tétouan, dans l’appart de ma tante, il 
fallait défaire tous les draps blancs. Pendant que je 
m’en occupais avec elle, dans la chambre, mon frère 
est entré et nous a dit : « Maman est tombée  !  » 
Mais comme il dit souvent des bêtises, on n’y a pas 
prêté attention.

J’avais soif alors j’ai demandé à ma tante : « Prête-
moi dix centimes pour m’acheter un hawaï ! » (C’est 
trop bon !) Mais quand je suis sortie de la chambre, 
j’ai vu ma mère par terre. Aymane n’avait pas menti  : 
elle était tombée dans les pommes sous l’effet de la 
chaleur. Alors ma tante lui a pschitté du déo sous 
le nez !
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À un moment de ma vie où j’avais besoin de soutien
On m’a fait découvrir un alchimiste du verbe, un sacré magicien 
De sa plume, il sortait de magnifiques histoires
Avec des mots tout simples, il m’a donné envie d’y croire.

Alors je vais tenter de façon très modeste 
De suivre son exemple et écrire un joli texte.
Je vais me creuser la tête et jongler avec la langue de Molière 
Pour vous parler d’enfants qui se battent contre ce foutu cancer.

Je suis arrivée un soir, fatiguée et apeurée 
À l’étage d’un hôpital, appelé le 6D
L’ambulancier m’avait dit « plus on monte, plus c’est grave ! » 
Et me voilà au sommet, à l’étage des braves.

Le 6D, c’est l’étage qui fait baisser les yeux
L’étage des pauvres petits, pour certains des « sans cheveux » 
Mais moi qui ai passé dix mois de ma vie à ce fameux étage 
Laisse-moi te raconter mon étrange voyage !

Laisse-moi te raconter mon histoire sans tricher
Et peut-être que j’arriverai à faire tomber des préjugés 
Tu sauras enfin ce qui se passe à cet étage
Et tu auras de nous une tout autre image.

Histoire d’Élise, 15 ans  
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À toi qui me regardes avec tristesse ou bien pitié
Lorsque que je te dis que je suis une enfant du 6D 
Sache qu’ici il n’y a pas de condamné
Mais juste de preux et valeureux guerriers.

À cet étage, on a peut-être la tête dans les nuages
Mais dans nos cœurs, il n’y a que de l’espoir et du courage 
Tous les enfants ici aiment s’amuser, rire et chanter
On est tous là pour avancer et surtout pour gagner !

Dans ce service, il y a des soignants merveilleux
Qui répondent toujours présents quand on a besoin d’eux 
Il y a aussi les assos et tous les bénévoles
Et, au désespoir de certains, il y a même l’école !

Je ne peux pas les citer tous car il y en a beaucoup, 
Et ne parler que d’un ferait quelques jaloux,
Mais je fais tout de même une petite dédicace au Dr Vérité, 
Souvenez-vous : votre crédit de mauvaises nouvelles est épuisé !

Je vous en ai voulu, vous ai parfois détesté
Mais, de votre côté, vous ne m’avez jamais lâchée 
Et quand, enfin, je vous ai vu sourire
J’ai su que je pouvais commencer à penser à autre chose qu’au pire.

À tous les enfants qui fréquentent cet étage
Surtout ne baissez pas les bras et ne perdez pas courage ! 
Levez très haut la tête avec fierté
Car vous êtes les combattants du fameux 6D.

Laissez de côté les regards insistants, les remarques stupides, 
les rires de temps en temps
Vivez votre vie et croyez en vos rêves, regardez droit devant 
Un jour tout cela sera derrière vous,
Vous en sortirez plus forts et toujours debout !
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La vie m’a fait trébucher et a temporairement tout chamboulé
Mais je n’ai jamais perdu mon sourire et j’ai enfin retrouvé mon équilibre 
Désormais j’envisage ma vie de façon très intense et gaie
Je suis sereine, forte, déterminée et libre !

Mes amis se comptent sur mes doigts
Mais ils sont loyaux et ont toujours été là pour moi 
Ma famille est mon repaire
C’est con mais, avec la maladie, je n’ai jamais été aussi proche de mon frère.

Alors à toi qui scrutes mon visage à chacune de mes sorties 
Pour y voir quelques signes, de tristesse ou de maladie,
Oui, tu vois, j’suis amputée, j’ai eu un cancer mais j’suis toujours en vie.

Un cancer, cela se soigne et souvent se guérit, 
c’est, au fond, bien moins problématique que la connerie !

Fabien, toi qui es ce célèbre magicien
Et qui un jour m’a fait découvrir qu’avec les mots on pouvait faire du bien 
J’ai besoin de ton aide pour apprendre à slamer
Et pouvoir parler à tout le monde des enfants du 6D.
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Des mots doux et mélodieux
Sur des notes aux sons merveilleux
Pour que dans nos yeux s’allume l’espoir 
dont on a besoin pour étayer nos chagrins 
Pour que vos mains tendues 
nous soulagent de tous ces ravages
Que le partage nous donne le courage 
d’affronter ses rivages 
Avec rage jusqu’à une nouvelle page
Pleine de douceur et de bonheur 
Comme vous savez si bien nous donner avec vos cœurs 
Histoire d’une vie chamboulée mais loin d’être terminée
Puisque les larmes finiront toujours par sécher 
Réchauffées par le soleil en journée
Et nos étoiles en soirée
Car elles aussi ont compté, il ne faut pas les oublier 
Resteront nos vagues de souvenirs
Pour nous rappeler que la plus belle victoire 
restera tous nos sourires. 
Ce ne sont que quelques mots
Ils n’effaceront pas nos maux
Mais dans l’ombre d’une douce nuit 
Nous murmurerons
Qu’une histoire jamais ne finit
Puisque l’amour qui en ressort 
restera à jamais le plus fort. 

Merci pour tout ce que vous faites,
Tendrement Chanelle

de Chanelle
Le poème
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Petit Caillou
Mon ami

J’ai un ami, c’est un petit nuage 
qui s’appelle Petit Caillou. Il 
voyage dans le monde entier. Il 
fait des petites siestes dans un 
pays et hop, au réveil, il reprend 
son voyage vers d’autres pays.

Un jour de Noël, le Père Noël est 
très embêté, son renne a disparu 
et il ne peut pas distribuer les 
cadeaux ! Il essaie de tirer son 
traîneau avec des escargots 
mais c’est beaucoup trop lent, 
il n’arrivera jamais jusqu’à moi !! 
Je suis très triste de ne pas avoir 
mes cadeaux !

Mon ami Petit Caillou me propose 
de partir en Laponie, dans le 
pays du Père Noël, chercher mes 
cadeaux.

En quelques coups de vent, il vole 
jusqu’au Père Noël, il récupère 
une grosse boîte et me l’apporte 
dans ses petits bras.

Dans cette boîte, je découvre 
une coccinelle, un bébé escargot, 
un bébé lion et... «  un petit caca 
hihihi !!!  » Je garde tous mes 
trésors sauf le caca bien sûr, que 
je jette à la poubelle.

Quelle chance d’avoir un ami 
nuage qui voyage ! Merci Petit 
Caillou.
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